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DOCTEUR MAX. DURAND-FARDEL, 



TITRES ET RÉCOnSPENSES. 


Interne des hôpitaux en i835. 

ncouragement décerné par rAdininîstration des hôpitaux (Coii- 
cuLira pour les prix des internes/en 1889). 

Secrétaire et vice-président de la Société anatomique , en 184o 
et i84i. 

Encouragement de 600 francs accordé par l’Académie de médecine 
(Prix Portai), en 1841. 

Nommé membre correspondant de l’Académie de médecine , le 
3 mars ï 846. 

Mention honorable accordée par la Société de médecine de Bor¬ 
deaux (t85i), pour un Mémoire sur la dyspepsie. 

TRAVAUX SCIENTIFIQUES. 

1. De rapplicatîon des études anatomiques et physiologiques à l'élude 
de la philosophie. (Revue médicale, 1837.) 

Ce mémoire a pour objet de développer, an point de vue des idées 
spiritualistes, la thèse suivante : « Que la psychologie ne peut être étu¬ 
diée par aucune méthode, avec autant de fruit et de certitude que si 
l’on prend pour point de départ l’anatomie, la physiologie, et l’obser¬ 
vation de l’homme malade, comme celle^e l’homme sain d’esprit. » 



a. Mcnmre sur l'apoplexie {Itémoirhagie cérébrale). (Gazelle médi¬ 
cale, 5 mai 1838.) ^ 

Ce travail n’est guère autre chose que le développement de l’opinion 
de M. Rochoux, relative au ramollissement hémorrhagipare, considéré 
comme préexistant à l’hémoiThagie cérébrale. 

3. Sur les rapports qui existent entre le ramollissement cérébral et les 

symptômes qu’on lui attribue. {Gazelle médicale, février 1839.) 
l.es exemples nombreux que l’on rencontre d’altérations encépha¬ 
liques sans symptômes qui y correspondent, et de troubles déterminés 
des fonctions cérébrales sans lésion anatomique appréciable, pi'ouvent 
qu’il faut beaucoup de réserve dans les rapprochements quel’on cberclic 
à établir entre les symptômds cérébraux et les lésions anatomiques 
cérébrales. Ce travail a pour objet spécial le ramollissement du cer¬ 
veau , et tend à démontrer qu’on ne peut pas toujours, d’après la seule 
considération des phénomènes observés pendant la vie, juger de lâge 
et de la nature d’un ramollissement. 

4. Mémoire stir une forme encore peu connue d’encéphalite. (Archives 

générales de médecine, février et mars 1839.) 

Ce travail appelle pour la première fois l’attention des médecins sur 
une forme du ramollissement aigu du cerveau, qui débute, en général, 
exactement comme l’hémorrhagie cérébrale, par une attaque d’apo¬ 
plexie , et qui se caractérise anatomiquement parla rougeur,' la tumé¬ 
faction et un ramollissement superficiel des circonvolutions. 

5. (Considérations médico-légales sur un cas de mort par strangxdalion 

ou par apoplexie. (Revue médicale, août 1839.) 

Ce mémoire est relatif à une affaire jugée par la Cour d’assises de 
Versailles, où des opinions fort inexactes, touchant le mot apoplexie 
et le sens qu’on peut lui attacher, avaient été développées par des 
médecius dans un sens favorable à la défense. 





6. Recherches anatomico-patlialQgiqm^ sur la vésicule et les capaux, 

biliaires. (Archives générales de médecine, juin, et septembre 

J’ai décrit pour la première fois , dans ce travail, le cancer de la 
vésicule biliaire développé primitivement dans cet organe. Des obser¬ 
vations nouvelles relatives à l’atiophie de la vésicule biliaire font le 
sujet d’un article particulier. 

7. Recherches anatcmico-palhologiques sur l’infillration sanguine et 

l’inflammation aiguë du cerveau. (Thèse pour le doctorat, 13 août 
1840.) 

Étude spéciale des hémorrhagies cérébrales sous forme d’infiltration 
sanguine, forme que je m'attacbeà séparerdu ramollissement cérébràl 
auquel elle peut aboutir, mais dont elle est primitivement distincte. 

8. Quelques considéraLions sur les aUératwns de l’intelligence chez les 

vieillards. (Bulletins de la Société anatomique, 1840, p. 29.) 
Distinction du délire si aile, lequel reconnaît toujours pour cause 
une lésion organique appréciable, hypérhemie, niemugiie , ramollis- 

être rattachée quelquefois là l'atrophie du cerveau, mais dépend beau¬ 
coup plus des conditions générales de l’organisme propres aux vieil¬ 
lards, et en particulier de l’obtusion des organes des sens. 

9. De la blennorrhagie chez la femme. (Journal des connaissances mé¬ 

dico-chirurgicales, juilletetaoùt 1840.) 

10. Compte rendu des tramaux de ta Société anatomique pendant 

l’année 1840. (Bulletin de la Société anatomique. 1840.) 

11. Recherches sur une altération particulière de la substance céré¬ 
brale, résultant de congestions cérébrales répétée.^. (Gazette médi; 
cale, janvier 1842.) , 





gestion qu’il fallait rapporter les symptômes du début Ju ramol- 
lissemenf. 

Un des résiiliats fes plus importants de nos reeberches est relatif, 
pour ainsi dire, à l’extrémité opposée de Thistoire dn ramollissement. 
Nous avons prouvé que le ramoHissement cérébral guérissait souvent, 
par des procédés de rëparaiion ou- de cicatrisation*, dont la nature fait 
tous les frais, exactement semblables à ce cfue l’on avait déjà reconnu 
à la suite de l’hémorrhagie cérébrale, laissant à sa suite, comme l’hé- 
morrbagie, urrretour complet ou imparfait des fonctions lésées. 

Il nous a jDarù qu’une lésion qui débutait toujours par iule hyper¬ 
hémie active, et qui, après avoir passé par une série de trausforma- 
tion.si aboutissait'en définitive à Vulcéralion, ne pouvait être classée 







24. Delà spécialité d’action des eaux minérales. (Union médicale des 

Set 10 avril 1851.) ' 

Ce mémoire est ïe complément du précédent, et passe en revue les 
différentes séries d’indications qui résultent de la composition chi¬ 
mique et des propriétés thérapeutiques spéciales de.s différentes sortes 
d’eaux minérales. 

25. Mémoire sur la goutte et son traitement par les eaux de Vichy. 

(Gazette médicale des 5, 12, 19 avril et 3 mai 1851.) 

Exposé des conditions chimiques propres à la goutte, telles qu’il est 
possible de les déduire de la chimie moderne. Insuffisance de ces con¬ 
ditions pour rendre compte de la maladie elle-même, et erreur de 
ceux qui les prennent pour point de départ de la thérapeutique de la 
goutte. De l’emploi des eaux de Vichy dans le traitement de la goutte. 
Leurs indications et leurs contre-indications, principalement basées sur 
l’ntilité de régulariser ou de stimuler chez les goutteux l’exercice des 
fonctions digestives, cutanées et urinaires, et sur le danger de trou¬ 
bler la marche naturelle de la goutte, maladie diathésique, dont les 
manifestations demandent à être respectées dans une certaine limite. 

26. De l'emploi des eaux de Vichy dans les maladies de l’Algérie. 
(Revue médicale, 1851.) 

r.es maladies qui se développent sous l’influence du climat de l’Algé¬ 
rie , fièvres intermittentes, dysenteries, maladies du foie., laissent en 
général après elles un état général de l’économie, désigné par les mé¬ 
decins militaires sonsle nom de cachexie africaine, et qui n'est qu’une, 
nuance de ce que nous connaissons sous le nom de cachexie paludéenne. 
Le traitement thermal de Vichy réussit eu général d’une manière re¬ 
marquable dans les cas de ce genre. 

27. Des eaux de Vichy, considérées sous les rapports clinique et thé¬ 
rapeutique. 1852. 235 pages. 

28. Du développement spontané de gau dans le sang, considéré 
comme cause de mort subite. (Bulletin de l’Académie de méde¬ 
cine, t. XVll, p. 214.) Lu à l’Académie de médecine. 

Dans un cas de mort subite, nous avons vu , au moment même de 



la mort, le sang, extrait de la veine du bras, sortir à l’état spumeux. 
A l’autopsie, une quantité considérable de gax se présentait dans le 

veines abdominales. T.a constatation de la présence des gaz dans les 
veines du bras, au moment de la mort, et pour ainsi dire pendant la 
vie, fait unique dans la science , et plus tard dans les veines abdomi¬ 
nales ainsi qnedans le cœur droit, ne permettent pas de douter que 

ni aucune cause appréciable d’introductiou de l’air atmosphérique dans 

29. Considérations pratiques sur le traitement des engorgements du foie 
par les eaux de Vichy. (Bulletin de Ihcrapeulique, 1852.) 

30. Nouvelles recherches sur la curabilité du'ramollissement cérébral. 
{Archives générales de médecine. Avril, 1852.) 

31. Articles dans le Supplément au Dictionnaire des Dictionnaires de 
médecine. 1851. Publié sous la direction de M. Tardieu. 

En particulier, les articles suivants : Calculs biliaires , Contagion , 
Diabète, Étiologie, Fièvre éphémère. Kinésithérapie, Magnétisme, 
Pellagre , Purulente (Infection) , Quarantaines , Submersion , Sus¬ 
pension , etc. 

32. Considérations générales sur les maladies de l'encéphale chez les 
tiieiüords. (Revue médicale, 1" février 1853.) 

33. Traité clinique et pratiqttedes maladies des vieillards. (Sous presse.) 




